
LE PARC STANESCU                                       

Au Poète Nichita Stanescu*

Ces pigeons, si bien vêtus, comme vrais Milords,

Hommes et dieux, en vérité, rejoignant ciel,

Tels grands arbres jouant avec vents sans remords,

Racines au sol, valses en azur ceint de miel…

En bucarestois Parc si calme, tout s’élève,

Quand le Poète, qui fut pourtant si haut, gît,

Repose en vert ostensoir, tout vibrant de sève,

Accueillant oiseau, charmille sur socle gris.

Il déclamait et recevait ses chers amis,

Lui mettant, au demeurant, jambes dans la tombe,

Buvant, sans vergogne, ses absinthes, anis,

Alors que volatiles sauvaient d’hécatombe…

Compagnons de beuverie affichaient Bohème,

Quand ce Poète au grand cœur ouvrait sa maison,

Bonds sur tables quand, au sol, se noyait poème,

Que le chantre généreux, perdait sa raison…

Noëlle ARNOULT

27 Avril 2024

(*Poète Nichita Stanescu, né à Ploiesti le 31 mars 1933, 
décédé, 13 décembre 1983, Bucarest)
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                       Noëlle en face du buste du Poète défunt, dans son petit square…
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                                      Le Poète Stanescu dans son petit  Parc bucarestois…

                                         Noëlle aux pieds du buste du Poète Stanescu


